
Pourquoi se priver du plaisir de remettre ses chaussures et de mettre son sac sur le dos ? Jacques s’est 
donné la liberté d’entreprendre le chemin du Mont-Saint-Michel depuis Château-Gontier/Mayenne, à 
sa façon ! 
 
Aller au mont St Michel, quelle motivation ?   
Après de nombreuses marches assez longues, St Jacques de Compostelle, montagne etc… accompagné ou pas, il 
y a quelques temps !... J’ai eu envie de repartir seul, de me dépasser, de bousculer le bonhomme, sans imposer 
mon rythme, ni la raison de mes pauses (curiosité, photos, religieuses, ou par nécessités) avec un certain goût de 
l’aventure, en choisissant un chemin relativement court : le Mont-St-Michel.  

 
Quels temps forts ?  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

En partant de chez moi très tôt et après une petite pause à  
Neuville c’est du vent accompagné d’une forte pluie durant 10 km.  
Terminé je ne prendrai plus de cape qui s’envole !   
Je reprends surface à la Benâtre, gîte chez un autre ami à 
Entrammes qui me redépose au pont. À Laval c'est plutôt un 
brouillard pénétrant ...Au pont de St-Jean-sur-Mayenne, Adélaïde 
m’attendait, une jeune femme radieuse... donativo.  
10 km cool au programme le lendemain, avec un très beau sentier 
vert avant Andouilé, mais le Market n’était pas le bon, Coxi c’est à 
Chailland ! Donc + 15km aucun intérêt, c’est nul !  
À la Davière ce fut le meilleur accueil, le plus enrichissant de mon 
périple : ayant acheté cette ancienne ferme, Claire est tapissière 
elle rénove d'anciens fauteuils après avoir été à Assise, un échange 
sur tous sujets. 
 Au Ginelais (Montenay) chez Catherine et Florent, jeunes fermiers 
retraités, tout est différent : ils viennent d'acheter une maison 
d'un style très moderne où tout est neuf. Florent va cependant 
faire la traite chez un voisin pour rendre service, très gai et 
chaleureux. Ils font chambre d 'hôte mais ce fut donativo. 
Avant Montaudin, j’avais reproduit au 25000ème tout le parcours, 
mais j’ai loupé le nouvel itinéraire donc j’ai tourné en rond et j’ai 
repris le goudron initial ! Les hébergeurs, Serge et Catherine, 
seront là pour me faire oublier ma déception. 
Je suis venu plusieurs fois à Pontmain, je ne connaissais pas le 
Centre pastoral, j’ai apprécié. 
Le gîte de madame Préaux est un petit bijou séparé de la maison ; 
le repas est prêt, dans le frigo il m’attendait, mais j’ai regretté 
l’absence d’échange convivial le soir. 
Pour la Gautraie (St-James) j'estimais un parcours de 18 km en 
passant à St Georges-de-Reintembault. J’ai voulu visiter l’église, 
mais je reviendrai, trop longue à voir. Quelques kilomètres après, 
un genre de crachin s’installe. Une voiture voyant ce vieux plié en 
deux s’arrête et me propose de m’emmener, difficile de refuser ! 
Et me conduit beaucoup plus tôt que prévu à la ferme chambre 
d'hôte – dommage, j’aurais voulu voir Saint-James et le cimetière 
américain – le soir deux services, copieux :  moi puis une dizaine 
d’ensileurs. 
Jeudi 11, déjà je vais au prieuré d’Ardevon. C'est une magnifique 
construction rénovée, trop longue à décrire. 
Vendredi 12, encore 6km, je prends tout mon temps en passant 
par les prés salés, enfin je rencontre d'autres pèlerin à la maison 
du pèlerin 

 
 

  Conclusion :      A 92 ans, j’ai relevé mon 
défit et curieusement je n'ai eu aucun 
problème physique : ampoules, cor, douleurs 
aux genoux, épaules, dos, intestin etc à part 
une certaine fatigue qui me semble 
normale ; en recommençant je gagnerais 
énormément de temps ! 
 
   Jacques Brisset 


